
3ème étape :   O R A T I O  =  que disons-nous au Seigneur en réponse à sa Parole ? 

LA PRIERE « doit aller de pair avec la lecture de la Sainte Ecriture pour que s’établisse le dialogue 

entre Dieu et l’homme » précise le Concile Vatican II (Dei Verbum § 25), qui cite St Ambroise : « Nous 

lui parlons quand nous prions, nous l’écoutons quand nous lisons ». Tout cela se vit dans une alliance 

d’amour : la Parole touche notre cœur, notre prière touche celui de Dieu. La méditation nous a fait 

prendre conscience du don que Dieu nous fait :  « si tu savais le don de Dieu » (Jn 4,10) dit Jésus à la 

Samaritaine ; tandis que la prière est ma réponse à ce don, mon consentement à l’œuvre de la grâce. 

C’est le cas notamment à travers les Psaumes. Je suis sûr, dans la foi, d’être écouté, à l’instar de Job, 

de Jérémie, etc… C’est souvent dans l’épreuve que nous supplions…parce que « sûrs de ton amour et 

forts de notre foi, Seigneur, nous te prions » (refrain connu de la prière universelle). Jésus demeure 

notre modèle : relire le ch. 17 de St Jean et, surtout le texte du Notre Père.  

« Mon épouse infidèle, je la conduirai au désert et je lui parlerai cœur à cœur ; là, elle me répondra 

comme au temps de sa jeunesse » (Osée 2,16-17). Imitons la Vierge Marie aux noces de Cana, la 

Samaritaine, les demandeurs de miracles (de guérison surtout), le Bon Larron. Emboîtons le pas des 

priants bibliques : outre les Psaumes, il y a les Cantiques de l’Ancien et du Nouveau Testament, à 

commencer par ceux figurant sous la plume de St Luc : Benedictus de Zacharie, Nunc dimittis du 

vieillard Syméon et Magnificat de Notre Dame. Celui-ci mérite une mention particulière : « Marie 

parle et pense au moyen de la Parole de Dieu ; celle-ci devient sa parole, laquelle naît de la Parole de 

Dieu. Ses pensées et sa volonté sont au diapason de celles de Dieu » constate Benoît XVI (Dieu est 

Amour § 41). Mais la « pôle position » en ce domaine reste l’apanage du Notre Père, modèle 

insurpassable de toute prière. 

LES FORMES DE LA PRIERE (se référer au Catéchisme de l’Eglise Catholique § 2626 à 2643) 

« J’encourage à faire des demandes, des prières, des intercessions et des actions de grâce pour tous 

les hommes » ; cette exhortation de St Paul (1 Tm 2,1) est le prototype de nos prières universelles ! 

a) KYRIE (Seigneur, prends pitié) = le pécheur implore le pardon 

b) CONFESSION DE FOI = je réponds à l’appel du Seigneur car je veux accorder ma volonté à 

celle du Père, suivre le Christ, être davantage docile à l’Esprit-St…avec l’aide de la Ste Trinité 

parce que mes propres forces sont insuffisantes pour demeurer fidèle à un tel engagement. 

c) INTERCESSION en faveur des autres, proches ou lointains (cf. § final des Laudes & Vêpres) 

d) LOUANGE 

e) ACTION DE GRACE 

Cette énumération peut être mise en parallèle avec le schéma de la Messe : on part de soi et on 

élargit aux autres, à Dieu. 

 

DES ECOLES DE PRIERE 

 « Nos communautés doivent devenir d’authentiques écoles de prière où la rencontre avec le Christ 

ne s’exprime pas seulement en demande d’aide, mais aussi en action de grâce, louange, adoration, 

contemplation, écoute, affection ardente, jusqu’à une vraie folie du cœur. Il s’agit d’une prière 

intense qui ouvre le cœur à l’amour de Dieu et aussi à l’amour des frères, qui ne détourne pas de 

l’engagement dans l’histoire mais rend apte à la construire selon le plan divin » ; tel était le souhait 

émis par St Jean-Paul II (Au seuil du nouveau millénaire § 33) 

 



 

 


